
« Li Lapin de Coudougnan »
Plusieurs lapins ornent les façades du village (salles 

municipales, commerces et 

habitations) et depuis 

longtemps ce « lapin » est 

considéré comme 

l’emblème (certains diraient  

le « totem) de notre 

village.C’est depuis un peu 

plus d’un siècle que « li lapin » (en français « les 

lapins ») est le sobriquet collectif des habitant de 

Codognan.  

D’où vient ce sobriquet ? 

D’abord, il est relativement récent par rapport à des 

longs siècles d’histoire puisqu’il fut donné aus 

Codognanais au milieu du XIXème siècle : 

exactement en décembre 1851. 

Vous savez que c’est le 2 décembre 1854 que Louis-

Napoléon  Bonaparte (le neveu de Napoléon 1er) fit 

un Coup d’Etat pour s’emparer du pouvoir et établir 

bientôt le Second Empire. 

A cette époque, les villageois de Codognan, comme 

la plupart des habitants de la Vaunage, étaient des 

républicains et avaient salué avec satisfaction, trois 

ans auparavant en 1948, la naissance de la Seconde 

République. Or la tentative de  Louis-Napoléon 

Bonaparte portait un coup mortel à cette 

République. 

Dès que fut connue la nouvelle de la tentative de 

« Badinguet » (surnom donné à   Louis-Napoléon 

Bonaparte, par dérision), les hommes de tous els 

villages de la Vaunage s’armèrent, qui de fusils de 

chasse, qui de bâtons et se mirent en devoir de 

marcher sur Nîmes pour s’opposer au Coup d’Etat. 

Le rassemblement des paysans armés se fit autour 

de Caveirac pour, de là, marcher sur le chef-lieu. 

A Nîmes, le général Rostolan, qui commandait la 

garnison et obéissait aux ordres de Louis-Napoléon 

Bonaparte, avait proclamé l’Etat de siège pour tout 

le département. Ayant rassemblé les troupes de la 

garnison, le général Rostolan, entreprit de marcher 

sur Caveirac pour disperser les paysans attroupés. 

C’est le 5 décembre 1851 que les troupes 

s’avancèrent vers les insurgés. 

Les chroniqueurs de l’époque rapportent que dans 

la débandade des paysans, ceux de Codognan 

réussirent, grâce à leutr agilité et à leur rapidité 

dans la fuite à échapper aux poursuites. C’est ce qui 

fit dire d’eux : « Couron comme li lapin dé can » (ils 

courent comme des lapins des champs ») 

Ceux de Vergèze aussi étaient venus : mais ils 

étaient arrivés les derniers. Ce quii faisaient dire 

d’eux qu’ils avançaient à la vitesse des escargots « li 

verri » (ces gros escargots plats que vous 

connaissez). C’est deux surnoms de « lapin » et de 

« verri »  sont restés aux habitants de Codognan 

comme à ceux de Vergèze. Pour Codognan, c’est 

plus tard, à la fin du XIXème siècle que certains 

transformèrent « li lapin dé can » en « li lapin 

blanc » (« les lapins blancs »). 

Maintenant que les faits d’origine sont oubliés, 

nous  ne renions pas nos sobriquets collectifs 

puisque nous en avons situé les emblèmes sur les 

bâtiments communaux et même sur la façade de la 

cave vinicole. 

Cette fidélité aux traditions méritait bien d’être citée.   

                                                                   P. Fanguin 

  


